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Editorial: OCPA, 15 ans déjà!

Oui, l’année 2020 est bien l’année du 15ème anniversaire de la naissance légale de l’Observatoire des politiques culturelles en Afrique.

Mais dès avant la publication de l’Annexe N°1, série 3, no3, du 19 janvier 2005 du Bulletin de la République du Mozambique, pays de son siège, l’OCPA avait démarré sa mission comme centre de ressource. Il se dotait sans attendre d’un réseau d’informations collectées de partout, rassemblées et traitées en vue de faire le point, à son lancement, sur les orientations et le sens des directives de la vie culturelle en Afrique et de déjà alimenter la préparation du programme de recherche, d’harmonisation et, au besoin, de formation des experts et compétences nationales. Il pouvait alors engager un dialogue technique avec les partenaires locaux, nationaux et internationaux et participer à l’identification des politiques culturelles nationales dont les nouveaux paramètres venaient d’être définis respectivement à la fin de l’année 2005 avec l’UNESCO et au début de 2006 avec l’Union Africaine.

Ainsi, au rythme de trois programmes à moyen-terme, l’OCPA réalisait plusieurs dizaines de séminaires d’experts et d’ateliers de formation, effectuait et publiait les résultats des recherches orientées vers les questions essentielles des facteurs culturels pour un développement durable, entreprenait de nombreuses missions-conseils dans les Etats, accompagnait ses partenaires premiers, l’Union Africaine et l’UNESCO, dans les réflexions sur la pertinence,  la promotion ou la révision des instruments principaux des politiques culturelles, ayant élargi par ailleurs son propre réseau de coopération culturelle à la dimension du monde. Il avait en même temps, bien entendu, participé à la structuration du réseau des institutions culturelles régionales du Continent et de la Diaspora après avoir, au préalable, identifié et investi ses points focaux nationaux dans trois quarts des 55 Etats qui composent l’Afrique.

A l’aube de son 4ème programme à moyen-terme, plan quinquennal, qui le conduira de 2021 à 2025, l’OCPA envisage d’accorder une attention particulière à des questions fondamentales demeurées latentes et rendues actuelles par la nécessité d’une nouvelle approche qu’impose ce moment particulier de l’histoire de l’humanité. Ces questions concernent la transversalité des politiques publiques, l’impact de la civilisation du digital sur la protection de la création, l’impérieuse nécessité de la sauvegarde des identités et la pertinence de la revalorisation des savoirs endogènes. Ces questions interpellent par ricochet la géopolitique culturelle. Elles concernent bien évidemment un des aspects du programme de résilience aux effets de la pandémie du Coronavirus dont la mesure de l’ampleur ne peut laisser indifférent!

Bien avant cet intermède, un séminaire d’études avait été programmé en vue de la célébration de cet anniversaire de la naissance de l’OCPA. Ce séminaire est maintenu et il sera organisé, en «présentiel». Une occasion sera ainsi donnée aux acteurs engagés avec nous pour approfondir ces données, revisiter les missions de notre Maison, cette prunelle de nos yeux, suivre les différentes étapes de son parcours, s’informer sur les succès et les problèmes rencontrés et s’assurer que les réponses données sont bien appropriées, à la hauteur des enjeux et défis des temps présents et bien engagées pour la continuité!

Maputo, 25 juillet 2020

Lupwishi Mbuyamba

***

D’autres nouvelles
A. Les nouvelles de l’OCPA

Activités du Directeur executif et de l’équipe du Secrétariat de l’OCPA

Le mois de juillet 2020 aura été pour le Secrétariat de l’OCPA comme les précédents, marqué par les restrictions imposées par la persistance du COVID-19 et l’état d’urgence sanitaire décrété dans le pays hôte. La gestion quotidienne comme les réunions et rencontres internationales se sont déroulées encore une fois en version virtuelle.

A.1 Participation au Comité scientifique du Forum Africain des Humanités

Ainsi, le Directeur Exécutif de l’OCPA a pris part, le 27 juin, à la deuxième réunion du Comité scientifique du Forum Africain des Humanités pilotée à partir de Bamako au Mali. L’ordre du jour de la rencontre prévoyait essentiellement la préparation des cérémonies de lancement du Forum et la désignation des intervenants à la cérémonie d’ouverture.

Lupwishi Mbuyamba était prié, à cette occasion, de participer à la séance inaugurale avec une communication d’orientation sur l’état de la culture.

***

A.2 Réunion du Conseil d’administration du Conseil international de la musique

Trois jours plus tard, le Directeur exécuif prenait part, le 30 juin, à la deuxième séance de la session du Conseil d’administration du Conseil international de la musique, ONG professionnelle à compétence universelle, près l’UNESCO à Paris. Ses interventions à cette session ont porté essentiellement sur la situation des Conseils nationaux de la Région Afrique, leur fonctionnement et leur insertion dans la grande famille du CIM ainsi que les informations à jour sur les solutions envisagées par les politiques et la Société civile professionnelle africaine à aider à résoudre les difficultés de fonctionnement rencontrées par ces Conseils en cette période particulièrement difficile pour les créateurs, les producteurs et les diffuseurs.

***

A.3 Réunion de travail du Conseil africain de la musique (CAM)

La veille, le 29 juin, Lupwishi Mbuyamba avait eu, en tant que Président du Conseil africain de la musique, une séance de travail avec le Président du CIM, Alfons Karabuda et la Secrétaire générale, Silja Fischer, consacrée aux commentaires de son rapport circonstanciel envoyé par le CAM au secrétariat du CIM pour examen par le Conseil d’administration. Cette réunion était présidée par le Président du CIM à partir de Stockholm.

***

A.4 Réunion avec l’association des Capitales Africaines de la Culture (CAC)

Avec ses collègues du Secrétariat de l’OCPA, Hamadou Mande et Salma Ait Taleb, le Directeur exécutif a pris part, le 13 juillet, à une réunion conjointe des Capitales Africaines de la Culture (CAC) dirigée, à partir de Rabat, par son Directeur général, Khalid Tamer, qu’accompagnaient les membres de la direction du CAC, Claire le Golf et Colombe Malonga Ngabio. Cette rencontre avait pour objet la réaction de l’OCPA aux résultats de l’enquête lancée par le CAC dans 37 pays africains et plusieurs villes et communautés du continent sur l’impact du COVID-19 sur le Secteur culturel ainsi qu’un début de réponse en ce qui concerne la jeunesse.

***

A.5 Publications de l’OCPA

En relation avec ses activités de recherche l’OCPA a produit quelques 25 livres et publications dont une stratégie (2004) et un programme de recherche (2007 et 2010) sur les indicateurs culturels du développement humain en Afrique, un livre sur les «Musiques africaines - Nouveau enjeux et nouveaux défis» (avec l'UNESCO, 2005), le Recueil des textes de référence de base pour les politiques culturelles en Afrique (2006 et 2009), la S1ère et la 2ème Stratégie et plan à moyen terme de l’Observatoire (2006 et 2011), les Lignes directrices pour la conception et l'évaluation des politiques culturelles nationales en Afrique (2008 et 2009), les Actes du Colloque international sur les politiques, stratégies et expériences en financement de la culture en Afrique (2010), le livre sur La Contribution de la Culture à la Réduction de la pauvreté en Afrique (2013) et le Manuel de formation de spécialistes en administration et politiques culturelles en Afrique (2013). Plus récemment, en 2019, l’OCPA a publié l’ouvrage intitulé Dialogue interculturel et interreligieux: une experience africaine, une publication réalisée avec le soutien financier de l’UNESCO ainsi que l’ouvrage intitulé «Projections sur les politiques culturelles africaines en 2030» réalisé avec le soutien et la coopération d’Africalia (Belgique).

La plupart des rapports des quelques 25 réunions et sessions de formations organisés par l’OCPA sont publiés sur le site de l’OCPA à http://ocpa.irmo.hr/activities/meetings/index-en.html. Quelques 25 articles produits par les experts de l’OCPA ont été publiés daans les livres et dans les revues de nos partenaires (Culturelink, AFRICOM, Interarts - Barcelona, África e Mediterraneo, Wale keru, Arts Management, Itau Cultural – Sao Paolo, Brazil, Université de Pécs – Hongrie, Université de Girona – Espagne, Catalogne, Institute for African Culture and International Understanding - IACIU, Abeokuta, Nigeria, Institut Africain des Nations-Unies pour le développement économique et la planification - IDEP, Dakar, etc.
***

Pour des informations antérieures sur les activités de l’OCPA cliquez sur

http://www.ocpanet.org/activities/news/index-en.html
***





***

B. Nouvelles, événements et projets en Afrique

B.1 Sénégal: Le FOPICA pour la mutualisation des fonds cinématographiques africains

Le secrétaire permanent du Fonds de promotion de l'industrie cinématographique et audiovisuelle (FOPICA) du Sénégal, Abdoul Aziz Cissé, a plaidé mardi pour une mutualisation des fonds cinématographiques des pays africains, afin de permettre aux acteurs du secteur de "porter des projets plus ambitieux".

Les cinématographies africaines ne pouvant se cantonner derrière les frontières, "il est important d'aller vers de grands ensembles et de développer des partenariats pour plus de compétitivité".

Abdoul Aziz Cissé intervenait à une table ronde sur "les nouvelles opportunités de financement pour les réalisateurs des pays ACP (Afrique, Caraïbes et Pacifique)", une rencontre organisée par le Pavillon des cinémas d'Afrique, au Marché du film online de Cannes (22-26 juin).

Le Sénégal, en ce qui le concerne, ne se limite pas seulement à gérer son fonds et ses projets, a-t-il souligné, arguant qu"'un réel travail est en train d'être fait avec les pays voisins, notamment au sein de l'Union économique et monétaire ouest-africaine (UEMOA) et de la Communauté économique des Etats de l'Afrique de l'Ouest (CEDEAO)", a-t-il dit.

Outre la production cinématographique, le fonds soutient plusieurs activités relatives au cinéma, dans l'ambition de créer un développement équilibré, selon Abdoul Aziz Cissé.

Source: http://aps.sn/actualites/culture/cinema/article/le-secretaire-permanent-du-fopica-plaide-pour-la-mutualisation-des-fonds-cinematographiques-africains
***

B.2 Cameroun: Loi sur les associations artistiques et culturelles - Le débat ouvert à Douala

Une conférence sur le thème sur les associations artistiques et culturelles au Cameroun a été organisée 15 juillet par le Collectif des professionnels du secteur culturel au Cameroun. L’objectif a été de faire en sorte que les uns et les autres soient imprégnés des effets, enjeux, opportunités, faiblesses et forces de cette loi et apporter des suggestions afin de l’améliorer.

Le collectif a tenu à rappeler que la communauté artistique et culturelle n'a pas été associée à la réflexion sur sa rédaction. D'où pour elles des incongruités qui en découlent menaçant la liberté de la communauté. Et de citer pêle-mêle la limitation du champ d'activité en fonction de la discipline et des déplacements en fonction de la zone administrative, alors que la création n'est pas limitée dans le temps et l'espace, l'omniprésence de la tutelle administrative, l'utilisation de l'agrément comme source d'approvisionnement du compte d'affectation spéciale, la multiplication des chambres de tutelle, des manquements par rapport aux engagements pris. La liste est longue et difficile aux yeux du Collectif, de trouver quelque élément de satisfaction. D'où la nécessité de faire de réviser et modifier cette loi avant que de la promulguer.

Présent à la conférence, l'inspecteur général du ministère des Arts et de la Culture, a tenu à dire que ces préoccupations seront examinées pour aplanir les incompréhensions.

Source: https://fr.allafrica.com/stories/202007170932.html
***

B.3 Maroc: Congrès des députés espagnol a approuvé le don du Grand Théâtre de Tanger

En vertu de cet accord le Maroc s'engage à restaurer l'immeuble en respectant l'architecture d'origine, tant de la façade que de l'intérieur, et en préservant la conception d'origine du théâtre.

La propriété transférée du "Grand Théâtre Cervantès" fera partie du "Domaine Privé de l'Etat marocain" et ne pourra en aucun cas être transférée à un tiers.

Le Maroc garantira les fins d'utilité publique de promotion de la culture en général, et des cultures espagnole et marocaine en particulier et assurera sa gestion. Le Grand Théâtre trônait comme la plus grande institution culturelle d'Afrique, avec une capacité de 1400 places.

Le théâtre est, en effet, devenu une "passion irrésistible" pour les habitants de Tanger, rayonnant, pendant un demi-siècle, tel un phare qui illumine la ciel de la culture non seulement de Tanger, mais de l'ensemble du bassin méditerranéen. L'édifice tomba après aux oubliettes, servant, dans ses années d'agonie, d'arène de lutte libre, avant qu'il ne soit finalement fermé dans les années 60. Actuellement le théâtre aspire à retrouver son éclat après sa restauration par le Maroc en tant que patrimoine culturel de la ville de Tanger.

Site web: https://fr.allafrica.com/stories/202007170419.html
***
B.4 Côte d'Ivoire: Le secteur culturel face au COVID-19: Vent de désespoir sur la culture
Les acteurs du secteur culturel continuent de broyer du noir face à la pandémie du coronavirus. Contrairement à d'autres secteurs qui ont vu leurs activités plus ou moins reprendre, a écrit l'artiste Kajeem dans une communication qui nous est parvenue le 15 juillet.

Kajeem juge injuste le manque de soutien à l'égard du monde artistique qui pourtant, dès le début de cette pandémie, s'est mis en branle, à la suite du corps médical, pour prendre à bras le corps l'initiative de la sensibilisation aux gestes de prévention contre la pandémie. Quatre mois d'arrêt d'activité qui ont pour conséquences des mois d'arriérés de loyer de locaux de travail et d'habitation, des factures impayées, aucune visibilité sur le proche futur sont, selon l'artiste, des difficultés auxquelles ils sont confrontés.

Pour lui, il est urgent que quelque chose soit engagé à leur faveur; car «tout prétendu développement qui ne prend pas en compte l'art et la culture n'est qu'affabulation.
Source: https://fr.allafrica.com/stories/202007170706.html
***

B.5 Algérie: Culture - Une réunion pour examiner les voies d'accompagnement des artistes en période de confinement

La ministre de la Culture et des Arts, Malika Bendouda a présidé mardi à Alger une réunion qui a regroupé les directeurs de certains établissements sous tutelle pour examiner les voies d'accompagnement des artistes en cette conjoncture exceptionnelle de confinement, a indiqué un communiqué du ministère.

Lors de cette réunion à laquelle ont pris part des cadres du ministère, Mme Bendouda a donné des instructions pour "l'élaboration et la mise en œuvre de programmes complémentaires" entre les établissements culturels, appelant ces derniers à mettre en œuvre leurs capacités pour permettre aux artistes d'enregistrer des œuvres inédites à diffuser sur les plateformes électroniques agréées, en contrepartie de rémunérations.

La ministre a insisté sur l'impératif d'accorder la chance aux artistes et créateurs, particulièrement la catégorie la plus touchée par la situation actuelle, appelant à organiser des résidences créatives restreintes, à condition de respecter les règles sanitaires adoptées pour contenir la propagation du coronavirus.

Cette mesure s'inscrit dans le cadre du suivi périodique sur terrain par le ministère de la Culture et des Arts des préoccupations des artistes et de leurs conditions socioprofessionnelles.

Source: https://fr.allafrica.com/stories/202007140811.html
***

B.6 Sénégal: Les entreprises culturelles invitées à soumettre des demandes pour bénéficier du FORCE COVID-19

Le ministère de la Culture et de la Communication a invité les responsables d'entreprises et d'initiatives culturelles à soumettre des demandes pour bénéficier d'un financement du Fonds de riposte et de solidarité contre les effets du Covid-19 (Force-Covid-19). Les événements culturels annulés ou reportés sont aussi concernés, notamment les spectacles, les festivals, tournées, des producteurs, des prestations sous contrats réguliers annulés et les subventions et sponsorings pour les projets engagés suspendus. Il est prévu de "soutenir les entreprises culturelles et les initiatives culturelles particulièrement touchées et fragilisées par les mesures prises dans le cadre de la lutte contre la pandémie", indique le ministre qui se dit "conscient de la gravité des effets de la Covid-19 et des conséquences dramatiques qu'elles ne manqueront d'entrainer dans le secteur". Selon le communiqué, les acteurs culturels sont invités à déterminer les modalités pratiques de l'accompagnement de l'Etat. Pour l'évènementiel, l'accompagnement concerne les dépenses engagées pour la communication, le transport, les locations diverses et les avances sur cachet à hauteur d'un pourcentage qui sera défini par rubrique, souligne le document.

Source: https://fr.allafrica.com/stories/202007180037.html
***

[image: image4.jpg]



***
C. Nouvelles sur les politiques, institutions et ressources culturelles en Afrique

C.1 Maroc: L’Association Afrikayna

Créée en mai 2013, l’association place au centre de ses réflexions la composante africaine de l’identité marocaine et dirige, dans ce sens, une série d’actions pour la promotion des arts et des cultures d’Afrique par la formation, la création, la co-production et la diffusion.

Depuis sa création, Afrikayna tendnotamment, à tisser un réseau d’artistes et de structures au Maroc et sur le continent en vue de renforcer les axes d’échanges existants et d’en créer de nouveaux dans le but de

· identi accompagner les artistes et porteurs de projets artistiques et culturels intra africains.

· garantir une meilleure présence d’artistes marocains sur le continent et accueillir au Maroc, des artistes et des projets d’Afrique.

· encourager les projets de création communs du Maroc et des autres pays du continent.

· élargir les audiences et participer au développement du marché artistique en Afrique.

· transmettre à travers les arts, les valeurs de la diversité et du dialogue interculturel.

L’association pousuit la réalisation de ces objectifs notamment par des actions comme
· le soutien à la mobilité des artistes

· la réalisation d’ateliers musiques et cultures et des masters class professionnelles

· la co-production de projets artistiques

· le développement des résidences de création

· la promotion d’actions pour le dialogue interculturel

· le développement points de contacts et réseaux.

Site web: http://afrikayna.com/
Contact: http://afrikayna.com/contact/
***

C.2 Afrique du Sud: Le Département des sports, des arts et de la culture sur l'état des secours au secteur créatif
Conformément à la vision 2030 du Plan national de développement, notre intention en tant que ministère est de bâtir une société cohésive dans laquelle chacun a accès aux arts et à la culture.
Alors que COVID-19 a privé notre industrie de gagner des emplois fructueux, ce défi nous a en outre incité à faire en sorte que notre mandat devienne encore plus prononcé.
Après le confinement en Afrique du Sud, le processus du fonds de secours a apporté beaucoup de secours et nous a permis de responsabiliser les praticiens de l'industrie créative.
Le Département souhaite améliorer la qualité de vie des Sud-Africains
, malgré les énormes obstacles socio-économiques provoqués par le COVID-19 pour aider les praticiens de notre secteur et pour améliorer leur conditions de travail et de vie. Pour l’avenir, nous prenons note des préoccupations soulevées par le secteur lors de la prochaine phase du processus de mise en œuvre du Fonds de secours. Pour plus d'informations visitez https://www.nac.org.za/latest-news/the-department-of-sport-arts-and-culture-on-the-status-of-relief-to-the-creative-sector- industrie/
Site web du ministère: www.dac.gov.za - www.srsa.gov.za
Courriel: Mme Zimasa Velaphi: Marketing et communication ZimasaV@dsac.gov.za
***

C.3 Rapport annuel du Conseil national des arts d'Afrique du Sud 2018/2019

L'année 2018/2019 aurait dû être une année de croissance et de renforcement de la stratégie quinquennale du CNA lancée l'année précédente en février 2018. Au lieu de cela, elle a fini par être une année de stagnation et de frustration. L’espoir était qu’avec le niveau d’expérience acquise au cours des deux dernières décennies, le conseil serait un expert dans la gestion des programmes de financement et la comptabilisation de la manière dont l’argent est dépensé, dans le suivi et l’évaluation de l’impact de la portée et des programmes du conseil. Il est regrettable que ce ne soit pas le cas, que nous n’avions aucune idée du nombre d’événements présentés de mois en mois. Jusqu'ici, nous devrions savoir ce que nous avons fait, où nous l'avons fait, où se situe notre empreinte et quels domaines nous n'avons pas couverts et pourquoi. Il est décevant que ce ne soit pas le cas.

Ce qui ressort clairement de l'expérience de l'exercice 2018/2019, c'est que l'organisation doit rompre avec une approche de suivi et d'évaluation par des cases à cocher. Nous devons obtenir une efficacité opérationnelle correcte. Ce sont des choses pour lesquelles nous ne devrions pas lutter. Nous devons également mettre en place de meilleurs systèmes pour garantir que les bénéficiaires qui ne font pas de rapport soient repris par le système à plusieurs niveaux lorsqu'ils demandent à nouveau un financement. Ce n'est qu'en modifiant cet état de fait actuel que l'organisation sera en mesure d'éviter une répétition de l'exercice 2018/2019 chargé d'enquêtes.

Le CNA a reçu un audit propre du vérificateur général. Un effort particulier a été fait pour interagir avec plusieurs bénéficiaires à travers le pays. Cependant, nous devons nous améliorer pour nous assurer que nous pénétrons les zones les plus éloignées pour nous assurer que les talents méritants sont découverts et soutenus. L'industrie des arts est dynamique et les talents devraient donc être mis à contribution dans tous les domaines et dans toutes les provinces. Nous devons commencer à présenter plus largement la culture artistique de l’Afrique du Sud et ce qui la différencie de celle des autres pays.

La voie à suivre: Nous avons besoin d'un changement de culture au sein de l'organisation, nous devons nous concentrer sur le service. Le Conseil national des Arts a un rôle essentiel à jouer dans l'édification de ce pays et dans la promotion de la cohésion sociale parmi sa population.

Plus d'informations sur https://www.nac.org.za/wp-content/uploads/2019/10/NAC-ANNUAL-REPORT-2018_19_ONLINE.pdf
***

C.4 Burundi: Ministre des Affaires de la Communauté Est-Africaine, de la Jeunesse, des Sports et de la Culture
Le premier gouvernement du nouveau président burundais, Evariste Nadyishimiye, élu le 20 mai, a été annoncé dimanche 28 juin au soir. Dans ce gouvernement présidé par le premier ministre Alain-Guillaume Bunyoni le poste du Ministre des Affaires de la Communauté Est-Africaine, de la Jeunesse, des Sports et de la Culture, Ambassadeur Ezéchiel Nibigira.

Né en 1975 à Gishingano (province Bujumbura). après avoir obtenu un diplôme en administration des affaires et économie à l’Université Espoir d’Afrique, puis un dipôme de Master en Administration des Affaires (2016) délivré par l’Université de Liverpool en Angleterre. Il prépare actuellement sa thèse pour l’obtention du Doctorat de l’Université Walden des Etats Unis en Administration des Affaires et Financem l’Ambassadeur Ezéchiel Nibigira a occupé plusieurs postes en tant que professeur à l’Université Espoir d’Afrique (2006-2007), Directeur Commercial à l’Office du Café Industriel du Burundi (OCIBU) de 2006 à 2007 et Directeur des Douanes (2007-2010) avant d’être élu en 2010 député à l’Assemblée Nationale. Une année après, il est nommé au poste d’Ambassadeur du Burundi au Kenya (2012-2014). De retour au pays, Ezéchiel Nibigira dirige la Direction Générale de l’Autorité Maritime et Ferroviaire (2014) pour être ensuite porté (2018), au rang de Conseiller Principal chargé des Questions Economiques à la 2ème Vice-Présidence de la République. Puis il a été nommé à la tête de la diplomatie burundaise en 2018, et finalment au poste du Ministre des Affaires de la Communauté Est Africaine, de la Jeunesse, des Sports et de la Culture le 28 juin 2020.

Site web: https://www.presidence.gov.bi/honorable-ambassadeur-ezechiel-nibigira/
***

C.5 Gabon: Un nouveau gouvernement pour préparer la présidentielle

La Première ministre Rose Christiane Ossouka Raponda a livré le 17 juillet 2020 la composition de son gouvernement de 32 membres a été annoncé dans la mi-journée. En ramenant des fidèles et en maintenant des poids lourds rompus aux compétitions électorales, le président gabonais a constitué une équipe gouvernementale qui semble taillée pour préparer la présidentielle de 2023.

Dans cette nouvelle équipe Monsieur Michel Menga M’Essone a été maintenu au poste de ministre de la Culture et des Arts.

Source: https://www.jeuneafrique.com/1016585/politique/gabon-un-nouveau-gouvernement-taille-pour-preparer-la-presidentielle/
***

C.6 Résultats de l’enquête sur l’impact économique de la COVID-19 sur la culture en RDC
Kinshasa- le 04 juin 2020: «La créativité au cœur de la diversité. Impact économique de la COVID-19 sur le secteur culturel et créatif en République Démocratique du Congo» est le titre d’une étude qui vient d’être publiée par le Professeur Ribio Nzeza Bunketi Buse, Docteur en Communications sociales (Université Catholique du Congo).

Sur base d’une enquête en ligne menée du 25 mars au 19 mai 2020, il ressort que le secteur culturel et créatif en RDC a perdu 44.374.287 USD au deuxième trimestre 2020 suite aux mesures liées à la lutte contre la COVID-19. Ce montant représente 29260 reports ou annulations d’activités//projets (Edition, Cinéma, Musique enregistrée, Spectacle vivant, Arts visuels, Audiovisuel, Evènementiel et communication, Mode et design, Patrimoine etc.
La bonne reprise du secteur dépend des mesures intermédiaires à prendre et son développement de la planification de la gestion post pandémie.

L’étude comporte de 84 pages et contient, outre un aperçu des relations entre l’économie et la culture, des tableaux, des figures, des analyses, des photos et des témoignages d'opérateurs culturels. La dernière section propose les pistes d’un cadre programmatique de relance (objectifs, composantes, chronogramme, financement et modalités de mise en œuvre).

Site web: www.nzezaribio.academia.edu
Contact: professor@ribionzeza.com
***
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D. News, institutions, resources and events in other regions
D.1 Halte aux enchères d'œuvres d'art pillées! Le droit international doit changer
Le rédacteur en chef adjoint de African Arguments, Ayodeji Rotinwa, plaide contre le double standard du droit international. La raison immédiate est la vente à la maison de vente aux enchères Christie s à Paris de deux objets Igbo nigérians supposément volés au Nigéria pendant la guerre civile (1967-70). Un autre artefact, un bronze du Royaume du Bénin est également apparu dans la vente probablement volée en 1897. Le fait que de telles ventes puissent avoir lieu alors que l'art pillé par les nazis invite à un examen plus strict reflète un double standard raciste et enraciné dans la condescendance européenne envers les nations africaines revendications sur leurs biens culturels.

Même les recommandations du rapport historique de 2018 sur la restitution du patrimoine culturel africain, commandé par le président Macron, ne sont pas juridiquement contraignantes. Le Benin Dialogue Group, un consortium de musées européens et du gouvernement nigérian, discute du rapatriement des bronzes du Bénin depuis plus d'une décennie; aucune œuvre d'art n'a encore été rapatriée.
Les nations africaines doivent faire pression pour des lois plus strictes restreignant la vente du patrimoine culturel, quelles que soient les chances. La voie la plus rapide pourrait consister à associer des conditions aux accords bilatéraux de commerce et d’investissement.

Site web: https://www.sidestone.com/books/treasures-in-trusted-hands
Courriel: jos.vanbeurden@inter.nl.net
***

D.2 Aspire Art: Forte performance à la vente aux enchères Art from Africa à Paris

Aspire Art Auctions et la maison de ventes française Piasa ont collaboré pour une deuxième fois pour présenter une vente aux enchères à grande échelle d'art moderne et contemporain africain - cette fois à Paris le 24 juin. La vente aux enchères démontre qu'en dépit des difficultés actuelles, le marché de l'art reste robuste. Cela démontre que le commerce de l'art a repris avec succès et que la réouverture des frontières et l'assouplissement des restrictions à l'échelle mondiale sont de bon augure pour l'avenir du marché.

Aspire et Piasa ont réuni une impressionnante collection de 173 œuvres d'art de 85 artistes de 19 pays africains qui sont passés sous le marteau.

La vente aux enchères était dirigée par le lot de couverture; Dessin important de William Kentridge en 1989 de Johannesburg, 2e plus grande ville après Paris (Soho Eating) qui s'est vendu 234 000 €. L'exquis portrait d'Irma Stern en 1943 de Dora Sowden, la critique excentrique de musique et d'arts pour le journal progressiste basé à Johannesburg The Rand Daily Mail dans les années 1940 et 1950 a atteint 182 000 €.

Les résultats exceptionnels de cette vente aux enchères historique confirment l'esprit pionnier et l'éthique de collaboration d'Aspire Art Auctions et de Piasa.
Plus de détails à: www.aspireart.net
Courriel: info@arttimes.co.za
***

D.3 Chaire UNESCO, Université de Hildesheim: Le rôle de la culture en temps de crise
Le professeur Julius Heinicke a été confirmé comme nouveau titulaire de la Chaire UNESCO. Le professeur Wolfgang Schneider a symboliquement passé le relais au professeur Julius Heinicke le 19 juin 2020. L'UNESCO a prolongé de quatre ans le mandat de la Chaire UNESCO en politique culturelle pour les arts en développement.

Sous la direction de Wolfgang Schneider, la chaire UNESCO a montré le rôle que joue la culture dans les bouleversements sociaux et politiques et comment elle peut provoquer des changements. Dans la phase suivante, le professeur Julius Heinicke, avec le directeur général de la Chaire, le Dr Daniel Gad et son équipe, se concentreront sur la poursuite des programmes de collaboration avec les organisations internationales et le réseau international des chaires UNESCO sur la recherche sur la diversité des expressions culturelles avec une et une concentration postcoloniale avec des partenaires sélectionnés, en particulier dans la région arabe et en Afrique. Il vise à promouvoir une plus grande participation et discussion entre les étudiants de premier cycle, les étudiants de troisième cycle et les universitaires du monde entier. Cela se fait à travers des discours et des débats sur le postcolonialisme, l'antiracisme, la durabilité, la diversité culturelle et la liberté artistique.

Site Web: https://www.uni-hildesheim.de/unescochair/
Contact: heinicke@uni-hildesheim.de
***

D.4 L'UNESCO contre un nouveau système d'arnaque aux œuvres d'art africaines

Une nouvelle forme d'arnaque concernant des œuvres d'art africaines est dénoncée par l'UNESCO qui appelle à la vigilance après plusieurs signalements. Les fraudeurs se servent du nom de l'Unesco pour convaincre de l'authenticité des œuvres proposées à la vente. La fraude dure depuis deux ans et a fait une vingtaine de victimes, en majorité françaises ayant des liens avec l'Afrique. Les fraudeurs ont empoché plus d'un million d'euros. L'Unesco met en garde contre ce nouveau système d'escroquerie.

L'imaginaire est la matière première sur laquelle s'appuie cette escroquerie. Pour Cédric Bourgeois, directeur du bureau des enquêtes à l'UNESCO, le mode opérationnel est toujours le même. A chaque fois la cible est contactée sur les réseaux sociaux, on lui propose des objets d'art africains, souvent des statuettes. Pour gagner sa confiance, on donne assez souvent le nom du chef d'un village au Cameroun ou au Mali.

De fausses photos sont ensuite envoyées accompagnées d'un certificat d'authenticité falsifié qui arbore le nom et le logo ou le cachet de l'UNESCO: d'une part pour avoir la confiance de la cible, de l'autre pour lui indiquer que les pièces culturelles désignées sont transportables. Les fraudeurs usurpent parfois l'identité de vrais fonctionnaires de l'institution en Afrique.

Quant au scénario, il varie légèrement selon ce que la victime veut entendre. C'est une fois que l'argent envoyé que les acheteurs découvrent l'arnaque. Non seulement, ils ne reçoivent rien, mais les pièces évoquées n'ont aucune valeur et se vendent pour quelques euros seulement.

Le montant du préjudice est estimé à plus d'un million d'euros, mais ce n'est que la partie visible de cette arnaque, car les victimes ne parlent pas tous, affirme l'UNESCO. Cette escroquerie est en pleine expansion et puisqu'elle marche, elle attire de plus en plus de fraudeurs.

Par le passé, c'était le plus souvent des faux programmes de bourse ou de recrutement qui nous étaient signalés mais depuis deux ans, et avec une accélération récente, ce sont des arnaques aux œuvres d'art africaines qui semblent prospérer.

Site web: https://fr.allafrica.com/stories/202007010347.html
***

D.5 L’intelligence artificielle dans l’art et les industries culturelles et créatives (OIF)
Publié par Octavio Kulesz et Thierry Dutoit, cette publication est le fruit d’un travail réalisé en 2019. Outre l’analyse des principaux outils et applications IA dans le domaine de la culture, il s’est avéré fondamental pour notre recherche de réaliser des entretiens sur le terrain dans les pays francophones du Nord et du Sud disposant déjà d’une expertise dans ce domaine. Cette publication est réalisée à l’initiative de la Fédération Wallonie-Bruxelles, dans le cadre du Réseau francophone de l’innovation créé à l’initiative de l’OIF.
Au cours des dernières années, l’intel-ligence artificielle (IA) est devenue un thème central dans les agendas tech-nologique, économique et politique au niveau mondial. Une infinité d’applications et d’ou-tils que nous utilisons au quotidien incorporent des systèmes d’IA — moteurs de recherche, assistants personnels et agents conversationnels (chatbots), pour n’en citer que quelques-uns — ce qui confère à ces derniers un fort impact sur des secteurs aussi variés que la santé, la mobilité, l’éducation ou la finance. Dans ce contexte, nombreux sont les organisations sociales qui promeuvent pour une utilisation de l’IA éthique, centrée sur l’humain.

Cet ouvrage donne un panorama des expériences acquises dans l’espace francophone. Source: https://www.academia.edu/keypass/cTVMVVFHc1N1a0Irdi9Mb2F6clJpVkxMbWlSZ0FXSitJZGJYZW4zSk1GVT0tLWs5RjdTNmRtL2VRQXdra25RMERpbUE9PQ==--172fff2ee1798b542557cb75f008471aca378d38/t/JxjE-NZcMnuW-bxECbZ/resource/work/43178827/L_intelligence_artificielle_dans_l_art_et_les_industries_culturelles_et_cr%C3%A9atives_OIF_?email_work_card=title
***





***

E. Actualités culturelles dans la presse africaine
E.1 Liens vers des portals

https://allafrica.com/arts/?page=1

http://www.africaonline.com/site/africa/arts.jsp
http://www.apanews.net/news/fr/rubrique.php?id=65
http://weekly.ahram.org.eg/2003/646/culture.htm
http://english.alarabonline.org/display.asp?code=zculturez
***

E.2 Informations provenant de Allafrica

Sénégal: ARTs visuels - 935 bénéficiaires du Force-COVID-19 recensés (acteur)

Dakar — Au total, 935 artistes évoluant dans le secteur des arts visuels bénéficieront de l'enveloppe financière de 500 millions de francs du Fonds de riposte contre la Covid-19, a annoncé à l'APS, Mbaye Babacar Diouf, un membre du comité sectoriel. "Le comité sectoriel à travers les associations d'artistes et les bases de données de la biennale de Dakar a répertorié 935 artistes à travers les 14 régions du Sénégal", a-t-il souligné lors d'un entretien au téléphonique. Sur l'enveloppe de 500 millions de francs Cfa allouée au comité sectoriel arts visuels, a-t-il avancé, 30 millions ont été par exemple réservés à l'achat de tapisseries réalisées par les Manufactures des arts décoratifs (MSAD) de Thiès, a-t-il fait savoir. Il a insisté sur le fait que "cette enveloppe constitue une occasion pour l'Etat du Sénégal d'alimenter sa collection privée et une opportunité pour les artistes d'avoir une reconnaissance nationale", a-t-il fait valoir.. M. Diouf a assuré que 309 autres artistes ayant répondu à l'appel à candidature et dont les œuvres n'avaient pas été sélectionnées, avaient déjà reçu une aide sociale de 154, 5 millions de francs Cfa. https://fr.allafrica.com/stories/202007170544.html
***

Tunisie: Politique culturelle publique et condition de l'artiste

En ce début de troisième millénaire on ne prend pas encore la mesure réelle de l'exigence de l'action culturelle, de l'apport fondamental de la culture au développement, à l'évolution, à l'humanisation de la personne, à ne pas confondre avec cette culture de consommation, tout entière fabriquée pour le plaisir immédiat et la pure récréation. Sa séduction tient en partie à la simplicité qu'elle déploie, il faut éviter la complexité, offrir des produits sans consistance. Le but: amuser! L'art a une fonction éducative, il faut qu’il s’échappe à la médiocrité de l'époque.

https://fr.allafrica.com/stories/202007160959.html
***

Angola: Le secteur de la culture légalise les thérapeutes traditionnels

Le directeur du Bureau provincial de la culture, du tourisme et de la jeunesse et des sports de Zaire, Nzuzi Makiese, a annoncé à Mbanza Kongo, qu'il était en cours un processus de légalisation de l'exercice de la médecine traditionnelle dans la région. S'adressant à la presse, la responsable a informé que l'enquête sur le nombre de thérapeutes traditionnels en activité est en cours, en vue de l'attribution de documents qui leur permettront d'exercer leur profession. Selon la directrice, qui s'exprimait à l'issue d'une réunion de sensibilisation avec des thérapeutes et des représentants des églises traditionnelles de Mbanza Kongo, a dit que ce travail, toujours sans date de fin, se déroule en partenariat avec l'organisation locale des guérisseurs traditionnels. Elle a défendu à l'occasion la nécessité de former ces professionnels par des membres plus aptes et expérimentés, afin de maîtriser les propriétés thérapeutiques des produits d'origine minérale, végétale et animale, utilisés dans le traitement de diverses pathologies.

. https://fr.allafrica.com/stories/202007100414.html
***

Sénégal: Promotion des expressions culturelles - Rapport national remis à Abdoulaye Diop

Selon un communiqué du département de la Culture et de la Communication, ce rapport est "un résumé analytique des forces et faiblesses décelées, ainsi que des opportunités de la gouvernance du secteur culturel". Il est élaboré en vertu de la Convention de 2005 de l'UNESCO sur la protection et la promotion de la diversité des expressions culturelles. Le document a été présenté au ministre de la Culture et de la Communication par une délégation restreinte, en raison des mesures sanitaires préconisées dans le cadre de la lutte contre la pandémie de la Covid-19. La délégation était conduite par le rédacteur général du rapport, Moustapha Tambadou. Outre les principaux résultats de la politique culturelle, au niveau national et au sein des terroirs, "le document a mis en lumière les défis auxquels le Sénégal est confronté pour restituer à la culture son rôle de source d'impulsion, de moyen de mise en œuvre et de finalité permanente du développement durable", expliquent ses rédacteurs.
https://fr.allafrica.com/stories/202006300743.html
Site web: https://fr.allafrica.com/arts/
***





***

F. Nouvelles d’autres bulletins et services d’information

F.1 La Fédération des Conseils des Arts et des Agences Culturelles (FICAAC) – ACORNS
Focus sur l'équité culturelle

Si la nécessité de promouvoir l’équité culturelle n’est pas nouvelle, les événements récents ont confirmé son urgence, et les gros titres de ce mois-ci ont mis en évidence la manière dont différents acteurs du monde entier réagissent pour œuvrer en faveur d’un avenir plus équitable.

En Amérique du Nord, dans les actualités des agences publiques nationales, le Conseil des Arts du Canada a salué l'annonce par le gouvernement fédéral d'un nouvel appui d'urgence de 7,8 millions de dollars canadiens pour les groupes et organisations autochtones et en quête d'équité, qui intensifieront ses efforts pour s'attaquer aux inégalités, disparités et des barrières dont les effets ont été accentués par la pandémie. Dans l’actualité des fondations privées, la Fondation Andrew W. Mellon a annoncé qu’elle donnerait la priorité à la justice sociale dans toutes ses subventions, ce qui inclut l’objectif de ses subventions pour les arts et la culture de nourrir «un écosystème artistique et culturel représentatif et solide». Alors que dans l'actualité politique du gouvernement local, le département des arts et de la culture du comté de Los Angeles a adopté une politique culturelle du comté - la première politique du genre aux États-Unis - qui inclut parmi ses objectifs de renforcer l'équité et l'inclusion culturelles; et a été élaboré avec la contribution de la société civile, ainsi que des experts nationaux en matière de politique. Au Royaume-Uni, Arts Council England a publié et publié des données sur les financements accordés par le biais de ses fonds d'intervention d'urgence, qui reflètent son engagement à soutenir une plus grande égalité, diversité et inclusion dans le secteur de la création; et le Conseil des arts du Pays de Galles a publié une déclaration sur Black Lives Matter et la promotion de l’égalité dans les arts, qui confirme son engagement et décrit comment il envisage de «traduire les déclarations d’intention en actions qui conduisent au changement». Pendant ce temps, en Australie, le gouvernement fédéral a annoncé un investissement dans le secteur de la musique contemporaine autochtone, afin d'augmenter les opportunités pour les artistes interprètes et de soutenir le développement de réseaux professionnels pour les musiciens et les professionnels autochtones, etc…
Site web: www.ifacca.org
Contact: info@ifacca.org
***
F.2 Africultures

Pavillon des cinémas d’Afrique

Co-organisée dans le cadre du Pavillon des cinémas d’Afrique le 23 juin par l’Agence culturelle africaine et le CNC au marché du film virtuel du festival de Cannes 2020, cette conférence en « zoom », modérée par Olivier Barlet, réunissait Vincenzo Bugno (directeur du World Cinema Fund, Berlin), Abdul Aziz Cissé (Secrétaire permanent du FOPICA, Sénégal), Magalie Armand (CNC, cheffe du département «coproduction, coopération et cinémas du monde ») et Ousmane Boundaone (Génération Films).
En savoir plus à https://www.youtube.com/watch?v=ykvGrSAc_6A
Contact: http://africultures.com/contact/
***

F.3 SA Cultural Observatory (SACO, Observatoire culturel de l’Afrique du Sud)

L'Observatoire étudie les débats sur le rapatriement des artefacts de musée

Les débats sur la restitution des artefacts de musée prélevés dans les pays africains, principalement à l'époque coloniale, ont une longue histoire. Cependant, il a été mis à nouveau en évidence récemment par le président français, Emmanuel Macron, qui a déclaré, dans une allocution à 800 étudiants au Burkina Faso le 28 novembre 2017: «Je ne peux accepter qu'une grande partie du patrimoine culturel de plusieurs pays est en France. Il y a des explications historiques à cela, mais il n'y a aucune justification valable qui soit durable. » Un rapport de suivi de Sarr et Savoy (2018) intitulé «La restitution du patrimoine culturel africain. Vers une nouvelle éthique relationnelle »a également contribué à relancer les débats sur le retour des artefacts de musée dans leur pays d'origine - non seulement en Afrique, mais aussi en Europe. L'un des cas internationaux les plus controversés est la demande de la Grèce pour le retour des marbres du Parthénon, qui ont été vendus au Royaume-Uni à l'époque où la Grèce était occupée par la Turquie. En 2015, l'Afrique du Sud a pris une position enregistrée sur ce débat, affirmant que l'Afrique du Sud «soutiendrait la demande de la nation grecque pour le retour des marbres du Parthénon actuellement détenus au British Museum, ainsi que les demandes d'autres pays qui sont en situations similaires ». L’un des arguments utilisés contre le rapatriement est l’idée de «musées universels», c’est-à-dire que le patrimoine culturel est un bien public mondial et que l’exposition et l’appréciation d’artéfacts provenant d’une diversité de cultures contribuent à la compréhension interculturelle et à la valeur de l'artefact lui-même.

Plus d'informations sur https://www.southafricanculturalobservatory.org.za/article/call-to-curators-sa-cultural-observatory-researches-debates-about-the-repatriation-of-museum-artifacts
***

F.4 Ettijahat

Home Edition du festival Create Syria 2020

La Home Edition de Create Syria est un programme mené en partenariat avec le British Council qui vise à renforcer la capacité des artistes à contribuer au développement de communautés plus fortes et plus cohésives grâce à la conception et à la mise en œuvre d'initiatives artistiques communautaires axées sur l'expérience artistique et qualité.

Create Syria soutient des individus et des initiatives pour développer de nouvelles compétences et élargir leurs expériences et leurs réseaux avec des praticiens créatifs intéressés par la relation entre les arts et les pratiques communautaires. Create Syria est ouvert à tous les artistes syriens résidant en Jordanie, Turquie, Syrie, Liban, Egypte et Europe.

Sous le titre de Home Edition, cette troisième édition de Create Syria permettra aux artistes de développer leurs compétences techniques et artistiques dans des contextes communautaires grâce au soutien au développement d'idées. Il s'agit d'une nouvelle voie de soutien qui donne la possibilité à dix artistes ou praticiens créatifs d'élargir leur expérience et leur compréhension des arts et du changement social. Ce chemin offre un espace de recherche et d'expérimentation pratique à ceux qui cherchent à développer des propositions créatives plus matures.

Site web: http://www.ettijahat.org
Contact: info@ettijahat.org
***

F.5 Pro Helvetia

Fonds Breathing Space

Pro Helvetia Johannesburg invite les artistes, les organisations et les réseaux de toute l'Afrique subsaharienne à solliciter son soutien financier `` Breathing Space '' pour un montant de 2000 USD à 10000 USD, ce qui permet d'expérimenter de nouvelles possibilités et de nouveaux formats de production artistique, d'échange, de collaboration et de présentation. et réception. La date limite de candidature est le 31 août 2020. https://prohelvetia.org.za/en/2020/06/30/open-call-breathing-space/
***

F.6 Mawred – Culture resource Newsletter
Culture Resource annonce des subventions exceptionnelles pour les artistes et les écrivains

Culture Resource annonce une subvention exceptionnelle pour soutenir et encourager les artistes et les écrivains dans leurs efforts pour soutenir leur créativité individuelle ou collaborative et, ce faisant, pour intégrer des activités pour améliorer leurs compétences et celles des techniciens avec lesquels ils travaillent dans la réalisation de leurs projets créatifs. Le but de cette initiative est de préserver la vie et la créativité artistiques pendant la pandémie et la période qui a suivi. En outre, il est destiné à encourager les artistes de la région arabe et à leur ouvrir des opportunités de concevoir et de développer de nouvelles approches de la créativité individuelle et collective, jetant ainsi une nouvelle base culturelle et artistique pour la période d'après-crise. Ces subventions visent les artistes et écrivains de la région arabe impliqués dans la production de projets artistiques ou littéraires individuels ou collaboratifs. Des subventions allant jusqu'à 7 000 $ pour des projets individuels et 10 000 $ pour des projets de collaboration sont disponibles dans les disciplines suivantes: arts de la scène, arts visuels, musique, cinéma et littérature. Un montant supplémentaire de 1 000 $ peut être disponible pour les projets qui comprennent un volet de développement des compétences des artistes ou techniciens candidats de leur équipe. Les candidats intéressés sont invités à remplir le formulaire de candidature et à l'envoyer avec les pièces justificatives requises par courrier électronique. Plus d'informations sur https://mawred.org/grants-opportunities/supporting-artists-creativity/exceptional-grants-for-supporting-artists-writers/?lang=en
Site web: http://www.mawred.org
Contact: info@mawred.org
***

F.7 Cybekaris - la lettre d'information mensuelle de la Fondation Interarts

Pas de vraie récupération sans culture

Il est pour le moins regrettable que la proposition révisée de cadre financier pluriannuel (CFP) présentée par la Commission européenne le 27 mai soit, en ce qui concerne la culture, peu ambitieuse et, en tout cas, représente un pas en arrière. En effet, au cours des sept dernières années budgétaires, le CFP a progressivement réduit l’allocation financière au programme Europe créative, le seul programme de l’UE exclusivement dédié à la culture. Le secteur a, ces dernières années, plaidé pour que les États membres démontrent que la culture et son écosystème sont essentiels à toute stratégie de relance fondée sur la solidarité et la justice. Comme le Parlement européen l'a également demandé au fil des ans, il est plus urgent que jamais de doubler le budget alloué à l'Europe créative. Le nouvel instrument présenté par la Commission est intitulé «UE de la prochaine génération»: son titre souligne l’importance d’une stratégie pour l’Europe de demain. Un avenir dans lequel les opérateurs culturels et créatifs doivent être reconnus pour leur travail au sein d'un secteur qui non seulement génère des millions d'emplois et représente un pourcentage important des PIB nationaux, mais joue également un rôle indéniable dans la promotion de la résilience, de la durabilité, de l'inclusion et de la justice.

Site web: https://www.interarts.net/
***
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***

Merci de nous envoyer des adresses, des informationet des documents pour la liste de distribution, les bases de données, le centre de documentation et le site de l’OCPA!

***

Merci pour votre coopération!
***
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